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Seance du 18 avril 1918.

Arnold Pictet. — Sur l'origine du dimorpkisme sexuel de

coloration chez les Lepidopteres.

Dans une precedente note1, nous avons demontre expörimen-
talement et au moyen de donnees fournies par l'observation,
de quelle facon l'equilibre naturel entre les diverses especes

animales se trouve rigoureusement etabli et nous arrivions ä la
conclusion que, chez les Insectes, la destruction par les ennemis,
le climat, les maladies, etc., peut s'evaluer au 99,60 % des indi-
vidus de chaque ponte (500 ueufs pris comine moyenne), tandis

que la defense et la protection (mimetisme, homochromie, etc.).

ne sauvent que le 0.40 °/0 des individus de cette ponte; cette

enorme destruction se trouve done surtout compensee par la

grande quantite d'eeufs que pondent les femelles d'Insectes.
Ces recherches avaient en outre montre que tous les faits quo

Ton a observes, concernant la protection que les Insectes reti-

1 Pictet, Arnold. Sur l'Equilibre naturel entre les diverses especes
animales. Arch. Sc. phys. et nat. 1915, vol. 39, p. 456-460.

C. R. Soc. phys., Geneve, Vol. 35, 1918. 2
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rent de leur homochromie, de leur mimetisme, des attitudes
avantageuses qu'ils prennentä l'etat derepos et de leur aptitude
ä se dissimuler ou ä se sauver, faits dont on ne peut nier l'exac-
titude, ne jouent qu'un role minime dans la survivance des

individus; mais,,si minime soit-il, ce role est indispensable, puis-
qu'il permet la survivance du strict necessaire au maintien de

l'espece.
La question de savoir si Vhomochromie des Insectes entre

reellement en ligne de compte dans la conservation des especes
et dans quelle proportion, nous a amene ä l'etudier a nouveau
chez un certain nombre de Lepidopteres, tant homochromes

que non homochromes, et voici les resultats de nos recherches.

Especes dont le male seid est homochrome.

Les Lepidopteres offrent de nombreux exemples d'homochro-
mie, dont quelques-uns sont des plus frappants aux yeux
humains, et, c'est avec plusieurs especes homochromes que nous
avons pratique, depuis une vingtaine d'annees, une longueserie
de recherches biologiques, corroborees par quelques experiences.

Ces recherches ont eu pour objectif l'etude de l'origine du
dimorphisme sexuel1 de certains Papillons dont le male est
doue d'une coloration appropriee au milieu dans lequel il a

coutume de se tenir pendant ses heures de repos, tandis que la

temelle, bien que vivant dans le meme milieu, jouit d'une
coloration bien differente, ne s'harmonisant pas avec son ambiance.
La difference de coloration entre le male et la femelle des especes
etudiees est frappante; en outre, les deux sexes different par
leur taille, la femelle, du fait de son abondanto. production
d'oeufs, etant d'un volume bien superieur h celui du mäle.

Or, pour acquerir cette augmentation de volume et de taille,
la femelle doit necessairement absorber une plus grande dose

d'elements nutritifs, ce qui se traduit par une prolongation de

la duree de son ontogenie; mais, le point de depart de sa vie,
l'eclosion de Fceuf, ayant ete le meme pour elle que pour le

1 Les caracteres qui differencient le male de la femelle sont tres varies
chez les Lepidopteres; nous ne retiendrons ici que le dimorphisme sexuel
de coloration.
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mäle, i) en resulte que ce dernier eclot, comme Papillon, pres-
que toujours avant la femelle. L'dclosion anticipee des males est

nettement demnntree par les donnees suivantes1.

I. Lymantria dispar.

Moyennes des dates d'eclosion de 1900 ä 1903.

cf q Avance
7 - moyenne du cf

17 juillet 23 juillet 6 jours
16 » 24 » 8 »

12 » 15 » 3

18 » 24»' 6 »

15 » 22 » 7 »

15 i) 23 8 >.

12 » 21 » 9 »

Dans une autre serie de recherches, nous demontrons encore

anticipation de l'eclosion du mäle, de la faqon suivante:

Premier cf eclos Premiere 9 eclose Avance

4 juillet 1902 12 juillet 8 jours
12 » 24 » 12 »

3 a

2

13 »

MACROTHYLACIA RUBI.

10 »

Moyennes des dates d'eclosion.

cf 9 Avance
moyenne du cf

5 raai 1908 9 mai 4 jours
19 » » 24 » 5 »

1 juin » 10 juin 10 »

3. Malacosoma NEU STRIA.

cr 9 Avance
moyenne du cf

4 juillet 1901 14 juillet 10 jours
26juin 1904 30 juin 4 »

3 juillet 1914 12 juillet 9 »

1 Ces donnees sont calculees pour les individus d'une meme ponte.
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4. Lasiocampa QUERCUS.

9 Avance du cf

20 j u il let 1900 30 juillet 10 jours
5 aoüt 1901 15 aoüt 10 »

13 » 1902 24 » 11 >,

25 juillet 1903 3 » 9 >,

19 septembre 1901 27 septembre 8 »

16 octobre 1901 26 octobre 10 >.

Premier cf eclos Premiere 9 eclose Avance du cf

31 mai 1900 11 juin 12 jours
12juin 1901 25 » 13 »>

16 juillet 1901 21 juillet 5 >,

13juin 1902 21 juin 7 »

16 » 1903 19 » 3 »

5. Saturnia pavonia (dates reelles).

cf 0 Avance du cf

18 levrier 1897 3 mars 13 jours
12 » 1899 27 fevrier 15 »

20 >; 1910 25 u 5 >>

2 avril 1910 10 avril 8 »

Un certain nombre d'experiences ont ete pratiquees; elles

fournissent egalement la preuve de l'eclosion anticipee des

males sur celle des femelles, chez les especes dont le male seul est

homochrome. Sans entrer dans les details de ces experiences

nous en indiquerons seulement les resultats sommaires. Elles
ont consiste ä provoquer, pour les deux sexes, un raccourcisse-

ment ou une prolongation de ladureedel'ontogenie qui,malgre
cela, s'est toujours trouvee plus longue pour la femelle.

Ainsi, lorsque le mäle eclot, aucune femelle ne se montre

encore; il doit done attendre avant d'effectuer l'acte de l'accou-

plement, le plus important au point de vue du maintien de l'es-

pece, plusieurs jours pendant lesquels les chances de destruction
sont nombreuses. Des lors s'impose pour lui la necessite de la

pitte et son homochromie, pouvant lui etre utile, s'explique de

cette fagon par selection naturelle.
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Au contraire, lorsque les femelles eclosent, immediatement
elles sont fecondees par les males qui n'attendent que ce moment
et la ponte s'effectue de suite. Dans certains cas, dont plusieurs
ont ete observes avec Lymantria dispar et Malacosoma neustria,
la ponte a ete terminee le lendemain de l'eclosion de la femelle,
sinon dejä le meme jour. Dans ces conditions, les chances de

destruction de la femelle sont excessivement reduites par le fait,
de la brievete de son existence comme Insecte parfait avant la

ponte, et, apres celle-ci, l'animal peut etre detruit sans que cela

porte le moindre prejudice ä sa descendance.
C'est pourquoi la necessite de la lutte ne s'imposant pas pour

la femelle, ses moyens de defense n'ont pas de raison d'etre'.

Especes monomorphes et non homochromes.

Nous choisissons, pour cette etude, toute une serie d'especes

au nombre de vingt-deux, parmi celles dont les couleurs sont
les plus voyantes et dont le male jouit de la meme coloration et
de la meme taille que la femelle. Dans ce cas, nos recherches

montrent que la duree de l'ontogenie est exactement la meme

pour les deux sexes, et que males et femelles eclosent en meme

temps. Avec certaines especes, comme celles appartenant au

genre Vanessa, il nous est arrive que tous les Papillons d'une
meme ponte soient eclos le meme jour, tandis que pour d'autres,
nous constations que chaque jour il eclosait ä la fois des males

et des femelles.
Dans ces conditions, il est facile d'entrevoir l'inutilite de

moyens de defense pour ces especes ä l'etat d'Insectes parfaits.
En effet. les eclosions ayant lieu en meme temps, l'accouplement
et la ponte se font si rapidement, que les chances de destruction
sont reduites ä leur minimum, vu la bribvetb du temps qui
s'ecoule depuis la sortie de la chrysalide jusqu'au moment oü la

ponte est terminee. C'est pourquoi ces especes peuvent etre

parees de couleurs voyantes, ou de caracteres ne contribuant
pas ä leur dissimulation, sans que leur survivance en souffre

avant l'acte important de l'accouplement et de la ponte.

1 Voir aussi: Pictkt Arnold. Observations se rapportant a la selection
naturelle chez les Lepidopteres. Arch. Sc. phys. et nat. 1905, vol. 19, p-
410-413.
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Especes dont les deux sexes sont hom,ochromes.

Nos recherches avec quelques especes appartenant ä cette

categorie confirment ce que nous venons de voir. Lei, la duree

entre 1'apparition des representants de chacun des. sexes est

parfois assez grande, surtout lorsqu'il s'agit d'especes qui passent
l'hiver ä l'etat de chenille, cornme e'est le cas de Dendrolimus

pini, Gastropacha quercifolia, Lasiocampa trifolii et d'autres;
l'hibernation ä l'etat de larve provoquant parfois certains
retards dans l'ontogenie, il arrive que e'est tantot le mile qui
eclot le premier, tantöt la femelle. Aussi la defense s'impose-t-
elle pour chacun et e'est pourquoi l'un et l'autre des deux sexes

possedent des moyens de dissimulation, dont l'homochromie est

le plus apparent.
Les moyens de defense dont nos recherches permettent d'ex-

pliquer, en une certaine mesure, l'origine et la conservation,
sont de ceux que le regard humain peut apprecier d'une fagon
indubitable et que personne ne peut nier. Cependant, l'immense

majorite des ennemis des Insectes, d'autres Insectes en grande
quantity, possedent des organes sensoriels infiniment plus puis-
sants que la vue pour apprecier la presence de la proie qu'ils
convoitent, et il est probable que les especes homochromes, si

ellas retirent de leur homochromie une protection contre les

attaques des Mammiferes, des Oiseaux, des Reptiles et des

Amphibiens, n'en retirent guhre, de ce fait, dans leur lutte
contre les autres Arthropodes. Mais la survivance des individus,
que nous avons evaluee au 0.40 "/„ d'une ponte de 500 oeufs, est

d'autant plus importante qu'elle est reduite; e'est pourquoi
tous les moyens sont utiles pour concourir ä la maintenir et
e'est leur ensemble qui atteint ce but.

D'autre part, nos recherches tendent ä expliquerla conservation

des couleurs qui nous paraissent etre desavantageuses

pour les Insectes qui en sont doues, par le fait que la duree oü
ce desavantage peut leur etre prejudiciable (celle qui s'ecoule
entre la sortie de la chrysalide et la ponte) est trbs limitee.
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